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Contrôle qualité

Décodage Douanes

Ruses de fraudeurs
Bijoux, faussemonnaie, drogue: les trafiquants redoublent d’imagination pour passer la frontière

Chloé Dethurens

E
n septembre, un faux pas-
teur est interpellé à l’aéro-
port. Quelque 160 gram-
mes d’héroïne sont cachés
dans son corps. A lamême
période, un homme est in-
terceptéalorsqu’il tentede

passerun spray lacrymogènedansun fla-
condeparfumetunematraque télescopi-
que dans une lampe de poche. Au début
dedécembre, un individu tentedepasser
ladouaneavecunepile remplied’héroïne
et de cocaïne. Comme le montrent ces
exemples genevois récents, des fraudeurs
tentent chaque jourde fairepasser illéga-
lement certains produits de France en
Suisse ou inversement. Et pour réussir
leur coup, ceux-ci n’hésitentpas àutiliser
les cachettes les plus improbables, déni-
chant des gadgets techniques de plus en
plus sophistiqués. Tour d’horizon.

Cigarettes, stylos ouboulons

De la cocaïne dans un stylo? De l’or dans
une canette de Coca-Cola? De faux billets
dans un livre? Pour passer en douce cer-
tains produits à travers la frontière, les
contrevenants redoublentd’imagination.
Certains fabriquent leurspropres cachet-
tes, d’autres se fournissent dans le com-
merce. «Plusieurs entreprises proposent
denombreuxproduitspermettantdedis-
simuler des objets», explique l’adjudant
Michel Bachar, porte-parole des gardes-
frontière genevois. De fausses canettes,
de fausses cigarettes, de faux stylos: une
armada de gadgets – imitations très réus-
sies – que l’on peut ouvrir en deux pour
cacher ce que l’on souhaite. Coût d’une
bouteille de soda factice? Près de
50 francs. «C’est un vrai business, tout à
fait légal, poursuit le porte-parole. De
plus, ces entreprises spécialisées sont à
jour sur l’évolutiondumarché.On trouve
donc facilement les produits phare ac-
tuels, comme certaines boissons alcooli-
sées, dotées d’une date de péremption
actualisée!»Parmi lesdernièresnouveau-
tés apparues à ladouane,de fauxboulons
et de fausses piles.

mentbien imitées?«Nousrepérons lesper-
sonnes suspectes en analysant leur lan-
gagenonverbal, explique leporte-parole.
La façondont lapersonnenousregardeou
nous parle, si elle se contredit. Si son re-
gardest fuyantousi aucontraire il est trop
persistant.Dès lespremières secondesdu
contrôle, nous savons si nous avons eu
raisonde faire stopper le conducteur.»En
casdedoute, les gardes-frontièrepeuvent
décider d’une fouille de la voiture et de
l’individu. «Nous remarquons alors cer-
tains signes physiques, par exemple si la
personne transpire, si elleest tendue.Mais
quelqu’un semontrant tropmaîtrede lui-
même peut aussi nous paraître suspect.»

En plus de leurs cinq sens, les gardes-
frontièreont àdispositionunebatteriede
moyens techniques pour dénicher une
«planque». Tout d’abord un spectromè-
tre, pour relever les tracesde stupéfiants.
Puis un endoscope, une sorte de minica-
méra permettant de fouiller à l’intérieur
de la carcasse de la voiture. Autre arme
redoutable: le chien!

Le nombre de saisies, lui, est relative-
ment stable depuis 2009. En collabora-
tion avec la police genevoise, plusieurs
dizaines de kilos de différentes drogues
ont été saisis en 2011. Mais les fraudeurs,
eux, adoptentdeplus enplusuncompor-
tementde«têtebrûlée». «Même lorsqu’ils
sont en sous-vêtements lors de la visite
corporelle, ils continuent à nier qu’ils
transportent quelque chose alors que
c’est le cas, explique Michel Bachar. Et
quand ils se sentent piégés, certains ont
tendance à utiliser la force.»

Ces diverses cachettes seront présen-
tées aujourd’hui lors du Zoom métiers,
tenu à la Cité des métiers et de la forma-
tion.Objectif?Recruterdenouveauxgar-
des-frontière. Une centaine de collabora-
teurs ont été engagés l’an passé. D’ici à la
finde2012, l’effectif desdouanesgenevoi-
ses sera complet pour la première fois
depuis plusieurs années.

Objets astucieux
1/Cette cigarette factice, qui se dévisse, est creuse et permet, par exemple, de cacher
des diamants. Difficile de la repérer lorsqu’elle est glissée dans un paquet standard.
2/Cette pile, l’une des dernières nouveautés retrouvées par les gardes-frontière
lors d’un contrôle, est creuse et assez grande pour contenir de l’or.
3/Autre objet utilisé par les contrevenants, de fausses boîtes de conserve. Ici, une
boîte de chili con carne remplie de montres.
4/Cette bouteille de Coca-Cola, bel et bien remplie de liquide, s’ouvre en deux.
L’objet, acheté au prix de 49 francs, offre un espace suffisamment grand pour y
cacher, par exemple, un sachet de stupéfiant. LAURENT GUIRAUD

Quedissimule-t-ondans cesobjets? Le
plus souvent, des stupéfiantsdestinés à la
consommation personnelle. Mais aussi
des bijoux, volés ou non, ou encore des
devises. Le corps humain sert lui aussi
bien souventdecachette. «Nous intercep-
tons de nombreuses mules à l’aéroport,
porteusesdecocaïne,poursuit l’adjudant
Bachar. Le phénomène est récurrent et
dangereux. Lorsque nous en intercep-
tons, notre objectif est de les transporter
leplusvitepossibleenmilieumédicalisé.»
En décembre dernier, deux femmes de
25 ans ont ainsi été interpellées à la gare
Cornavin. Elles étaient porteuses de plus
de six grammes d’héroïne, dissimulés
dans leur corps.

N’oublionspas les véhicules! Pourpas-
ser leurs marchandises, certains n’hési-
tent pas à les faire modifier, souvent à
l’étranger. On y installe des trappes, on
transforme le tableaudebord, les sièges…
«Mais il faut savoir que quoi qu’on fasse
sur une voiture, on laisse des traces»,
avertit le porte-parole.

Aucunedouane épargnée

Lescontrevenants,eux,ont tous lesâgeset
toutes les origines. Les «trafiquants à la
petite semaine» et autres «petits consom-
mateurs» viennent souvent de Genève.
Aucune douane,même la plus petite et la
plus isolée,n’est épargnée.Les interpella-
tions sont légion. En mai dernier, lors
d’une opération commune de la police et
desgardes-frontière,deux jeunesde20et
22 ans ont été interceptés à la douane de
Fossard. Ils portaient 140 doses d’amphé-
tamines destinées à la revente, cachées à
même lecorps.LeRussearrêté lundi avec
81bijoux«deprovenancedouteuse», lui, a
été intercepté près de Monniaz. Certains
fraudeurs,d’ailleurs, seperdentententant
depasser la frontièreenpleinecampagne.
Rappelonsqu’il existe une septantainede
routes carrossables reliant la Suisse à la
Francedans lecantondeGenève. «Maisce
n’est pas parce que vous ne voyez pas de
gardes-frontièrequenousne sommespas
là», martèle l’adjudant Bachar.

Comment font ces derniers pour dé-
couvrir ces cachettes improbables, drôle-
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Les astuces des voleurs
en images sur
www.fraudeurs.tdg.ch


